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-BanitI c'est la popition de l'oiseau sur la branche, et j'ai
rééolu de viser au solide,
répliqua le cheval;er ceni.,
quittant la tabli pour i
aller s'asseoir devant la
clrminée.

Annibal sec leva aussi
et la suivit en disant,
tout gogenard :

-her ami, vous 8tes
oe soir bien sérieux et, jJ
géit6ralement,on devient
idrieux quand on n's pas

Sle sou. I,

Sans mot dire, do Lo
zerjl mitechacune dos au
mains dans les poches de
ion habit et en tira deux i
énormes liasses de billets
docaimsqu'ilposssurun
guéridon piae6 à côté de
lui; puis, en une Peconde
fois, il ramena deux plci-
nM poigudes de louis.

A cette vue, Annibal
pousa un cri d'avide
admiration.

-Pste I fit-il, vous
aiiez là une fort respee-
table r-omme Il

-Oui, dit le cheva.
lier, environ dix mille

us... et ilm'en es:t 
cero quatre mille. Jo
&ais silIo destin me

Eage avant pou q'tel .......
o d6ialgr6ablo contre- chacun fit un pas en &au
up, mais, depuis hier,

e dois avouer qu'il m'est étonnamment propiee. Toute cette
11it4 au ci Broc d'or,: le jeu m'a été favorable et, je n'avais pas
pui96 =a veine, ear, avant de venir ici, j'ai eu l'idée d'entrer au
* pot de la rue des Bonsi-Enfanta, où j'ai recontrê le marquis
e Brancas. Il quittait le Régent, qui lui avait donn6 vingt
uie livres pour payer ses dettes les pius criardes-.

-Et vous avez raflé la somme ? interrogea le capitaine.
-En un tour de main. Vous voyez donc bien que ce

n'est pas absolument la besoin d'argent qui me tend msiwax à
cette heure.

Annibal ne pouvait détourner la vue do ce monce3u d'or et
de valeurs entasséÇs de.

I vant lui. Il le couvait
I d'un regard avide.
l~ l ~-Tiens!1 fit-il, qu'est--i ice que cela ?

I Et, du doigt, il dési-
gos ue liasso de billets
de caisse percée d'un trou
dans toute son 6pnisseur.

Do Lozeril se mitaà
rire.

I -Oh I dit-il, cola
I vient d'une pr6eaution

que J'ai l'abitude de
prendre chaque fois que
je joue dans l'honnê.te
1 ripGt do la rue des Bons-
Mnfants, depuis que de

I fins matois, un jour do
grand vent, ont eu l'idée
ingénieuse d'ouvrir tout
à COUPÙCeDcntres pour
établir un courant d'air

't qui M'a fait envoler un
- gain do mille deus repr6-

seaW par des billets. Je
crois inutile Od'ajouter
que os billets sont im-
mdiatement devenus in-

- -Charmant tour, ma
_____________ foi I pensa l'indulgent

Annibal.
-Depuis ce jour,con-

tmous, -le Lozrn!, par mIS-

Lt qu Da.aIiéésfiance des courants d'air,
qui egag.aj'ai doue contracté l'ha-

bitude, totqtes les fois que l'enjeu est rcpr&sent6 par des valeurs
en papier, de le clouer sur la table avec le poignard que je porte
toujours sur moi pour cet utile usage. Cest à la fois un avis
donné aux mains indiscrètes qui s'égarent sur le tapis et un
excellent préservatif contre les courante d'air. Et voilà pourquoi
ces deux liasses de billets sont ainsi perole d'outre en outre.
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